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Maurice de Pourtales t
President de la societe de la Croix-Rouge du district de Neuchätel

Membre de toutes les socCRs philan-
thro'piques de son pays, M. Maurice de Pourtales

avait ete nomine president de la societe

de la Croix-Rouge de Neuchätel en 1891).

«Xe en 1S36, dit im article necro-

logique publie ä Neuchätel, Maurice de

Pourtales sut, a 34 ans, trouver la voie

on engager son temps, ses talents, sa

fortune, et surtout son coeur. II eüt pu se

votier ä la carrifere militaire: il avait ete

officicr des hussards de la garde, äBonn;
aux sciences ou aux arts: il savait les

comprendre, les apprec.ier, les encourager;
aux affaires: il avait les dons d'un ad-

ministrateur; il choisit les (ouvres de de-

vouenient, et s'y adonna tout entier.»
President du comite de l'hopital Pourtales

fonde par son arrierc-grand-pere, en

1808, il etait la conune le phre et Pami

des malades. II avait pour le personnel,

pour les soeurs, en particnlier, les dgards
d'une parfaite courtoisie et les attentions
d'une bienveillance tonte paternelle.

D'une inodestie excessive, cet homme
devout; avait le besoin d'etre, discretement,
silencieusement, le serviteur du bieu
public. II voulait vivre pour les autres: il
y pensait continuellement, et ne jamais
reclamer rien pour soi parce qu'il s'ou-
bliait toujours!

Sa noble figure qu'encadrait line barbe
blanche etait de celle qu'on aimait a re-
voir aux assemblies annuel les des delegues
de la Croix-Rouge; sa grande affabiliti,
son extreme bonti itaient empreintes snr
cette physionomie que beaueoup regrettc-
ront

Subite et douloureuse la maladie s'a-

battit sur lui et l'emporta vers la fin de

l'ite 1908. '

Ses collegues de la Croix-Rouge neu-
chateloise et tons eeux qui ont connu cet
homme de haute valeur morale, garderont
toujours de lui un souyenir respectueux
et reconnaissant.

D1 M1.
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Les eheminee

Le dur hiver approche. Nos maisons

sont froides et humides. Chauffons-les,
inais niCions-nous! Nous avons introduit
l'ennemi dans nos murs: nous l'y avons
cnferrne, calfeutre, et il y pourra, si nous

n'y prenous garde, accomplir tout ä l'aise

sa triste besogne.
Cet ennemi, c'est la eheminee qui ne

tire pas, c'est le poele que l'on ferme,
c'est le bec de gaz, c'est nous-memes,
cet enneini, c'est l'acide carbonique, c'est

l'oxyde de carbone.

Du charbon qui brftle complhtement,
done du charbon dont l'oxydation est par-

et l'asphyxie

faite, produit de l'acide carbonique (C O'-).

L'honiine lui-meme, en respirant, chasse

dans l'air unc certaine quantite de ce gaz.
Du charbon qui ne briile qu'ä moitie,

dans un poele qui ne tire pas, produit
de l'oxyde de carbone (CO).

Ces gaz, melanges ä l'air, rendent ir-
respirable l'atmosphere ambiante, et, ä un

degre de concentration süffisant, ils sont

tons deux rapidement mortels.

L'air d'une piece, melange 23° 0 d'a-

cide carbonique, est funeste pour l'homme

qu'il fait mourir par asphyxie, et
l'asphyxie n'est autre que la suppression de
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l'un de ees doux factcurs : absorption
d'oxvobne et elimination d'acide carboni-

O

que. Elle se realise dans les cas de

strangulation, de noyade; eile se realise au

meme titre dans le cas d'empoisonne-
inent par l'acidc carbonique. Et cn effet,
dans im air dbjä saturb par ce gaz, le

sang ne trouve plus suffisamment d'oxy-
gbne, et ne pout plus y eliminer son
acide earbonique.

L'action de l'oxyde de carbone est

plus complexe. Non seulernent il y a as-

phyxie, inais aussi un veritable empoi-
sonnement. Ce gaz, d'autant plus dange-

reux qu'il est incolore et sans odeur, est

toujours le grand criininel dans les nom-
breux accidents on suicides dont si sou-
vent nous lisons la narration. C'est sur-
tout de lui que nous nous occuperons.

L'oxyde de carbone a la propriete ne-
faste de former, avec les principes cons-
titutifs du sang, un corps nouveau, le

carboxyhemoglobine (pardon de ce nom
barbare), veritable poison pour notre or-
ganisme. Non seulement il ne permet
plus a I'oxygbne d'cntrer dans la
composition du sang, en preuant sa place,
mais il va atteindre les tissus dans leurs

oeuvres vives, au point d'y causer des

lesions quelquefois mortelles, longtemps
aprbs que le malade a bte soustrait ä

l'action du gaz lui-mbme. Ce corps se

forme avec une trbs grande facility et au
bout de quelques secondes. Un ou rntoie
un demi pour 100 d'oxyde de carbone
dans l'air, et c'est la mort: mort subite,

par syncope; mort plus lente, en une ou

quelques minutes, par intoxication. Cette
issue fatale frappe d'abord les onfants;
les adultes vigoureux raeurent plus lente-
ment que les etres malingres ou chbtifs.

Cette rapiditd, cette facility d'intoxica-
tion donne l'explication des deees sur-
venus, mbme a l'air libre, lors de forts
degagements de vapeurs de charbon, mais
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eile produit surtout ses effets terribles
et immbdiats dans les endroits confinbs,
oü se trouvent des appareils de chauffage
dbfectueux, des cheniinbcs a tirage insuf-
fisant ou prbsentant des fissures et qui
laissent filtrer le gaz dans les etages su-

pbrieurs.
Etablissons toujours une ventilation ener-

gique dans les sous-sols oü se trouve un
calorifbre — les gaz trbs lourds s'y accu-
mulcnt et provoquent de funestes surprises.

Le poele en fonte chauffb au rouge
laisse filtrer de l'oxyde de carbone a

travers ses parois.
Supprimons la clef de fermeture des

tuyaux, ou ne l'employons qu'avec la plus
extreme prudence.

Proscrivons d'une fayon absolue le

poele mobile: grand degagement de

vapeurs de charbon, tirage insuffisant, il a

tout pour nuire.
Le gaz d'eclairage (qui contient 6 a

12% d'oxyde de carbone) a, lui aussi,

pas mal de mefaits sa charge; ce sont
les bees dits papillons degageant une

quantity assez forte d'oxyde de carbone;
ce sont les fuites ä travers le sol, ino-
dores par le filtrage, mais rbvelbes par
1'accident lui-meme.

Cet empoisonnement dbbute toujours
par des maux de tete intenses, bientöt
suivis de bourdonnements d'oreilles, d'b-
blouissements et de lourdeurs trbs vives,
angoissantes, au milieu de la poitrine,
eusuite des vertiges et des nausbes. Puis,
et dans l'ordre que j'indique : perte des

mouvements, perte de la volonte, perte
de la conscience et issue fatale. Celle-ci

peut etre rapide, mais eile peut se pro-
duire aussi 24 houres et nieme 36 heures

aprbs que la respiration a btb complbte-
rnent rbtablie. L'explication est dans l'action

persistante du poison, alors meme

que le malade a etb soustrait a l'action
deletere du gaz.
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Mais ees accidents n'out pas toujours
cette allure aigne. Nous pouvons etre
sounds pendant un certain teinps,
pendant des mois, a Taction malfaisante des

vapours de charbon, et en ressentir de

graves incoiivdnients, saus cepondant aller
jusqu'ä une issue fatale.

Veillons done au tirage parfait de nos

appareils de chauffage, a la ventilation
constante de nos ehambres, tons ces si-

gnes d'intoxication chronique pourront
etre evites ou disparaitront.

(Journal de la Saute.)

Arrangement des eaisses du nouveau fourgon d'ambulanee

Nous pensons interesser ceux de nos lec-
teurs qui font partie de la troupe sanitaire
suisse, en leur faisant passer sous les yeux
quelques cliches du nouveau paquetage
des fourgons d'ambulanee, modble 1007.

Le matdriel de nos ambulances avait
besoin d'etre quelque peu modernist!, il
fallait le mettre en rapport avec les

exigences actuellcs de la mddecine et de la
Chirurgie. Un coup d'ceil aux gravures quo
nous reproduisous en dira plus long a ce

sujet que des explications ddtaillees.

Les medicaments, sous forme de com-
primds, et le matdriel de pansement com-
prime lui aussi, reduisent ä un minimum
la place qu'occupent ces objets, ce qui a

permis, sans agrandir tii dedoubler nos

fourgons sanitaire<, d'y placer des appareils

a sterilisation, des instruments et de-,

otitils souvent ndcessaircs, une table d'ope-
ratiou en nidtal, simple et pratique, memo

une pnLr-ante lampe a acetylene.
On rcconnaitra combien la place

disponible a ete utilisee, pour arriver a dis-

Packordnang der Kiste

Jnstrament & Knochenbrüchbandage
6 Schürzen Chloroformmasken

Zahneiuit Leinenband T Beckenstütze

Jnstrüment

40 Paket
Gaze-Kompr

20 Drahtschienen

20 Paket Holzwolle 8 Blechbüchsen fur Gyps
8 Gypsbinden

Fig. 1. Caisse contenant les instruments de Chirurgie et les appareils pour fractures.
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